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Nous avons vu de quelle haie d’épines dures et cruelles elle en­
toura le lis de sa virginité ; caché, de plus, dans la vallée de l’humi­
lité, le souffle impur du vice ne put jamais en ternir la blancheur 
immaculée. Aussi un parfum céleste s’exhalait-il souvent de la per­
sonne de Marie-Crescence.

Ce fut à l’âgé de six ans qu’elle fit le vœu de chasteté, et elle y 
resta toujours inviolablement fidèle. Et cette fidélité, elle s’efforçait 
de l’inspirer à ses sœurs : voici quelques unes de ses paroles sur ce 
sujet : « On ne saurait être trop prudent quand il s’agit de la belle 
vertu ; bien des défauts peuvent causer à cette vertu un dommage 
facilement irréparable : ces défauts sont la curiosité des yeux, l’agi­
lité de la langue, le rire immodéré, le laisser-aller, le désœuvrement, 
la fréquentation des personnes de l’autre sexe, fussent-elies ecclésias­
tiques. I^es âmes religieuses ont un Epoux jaloux ; il veut posséder 
leur cœur entier et n’admet aucun partage ... C’est l’humilité qui 
est la meilleure gardienne de la pureté. « Que Dieu nous donne la 
grâce à tous de profiter de ses sages conseils !

(A suivre)
Fr Marie-Anselme, O. F. M.
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CHINE

ne belle conversion (1). — Au bord de la route qui 
mène de Ma tcha-pin à Si cha-ho s’élève à proximité 
d’un précipice, une pagode chinoise. Les blanches mu­
railles se dessinent gracieusement sur le fond sombre et 

grisâtre des roches auxquelles elle est adossée. Elle a pour desser­
vant un bonze qui a nom T’an, homme d’un âge mûr, très sympa­
thique aux missionnaires et d’une bienveillance peu commune pour 
tous ceux, que le besoin de repos arrête près de son temple, mission­
naires ou chrétiens.

(i) Extrait d’une lettre d’un missionnaire de la Province Belge à laquelle est 
confié le Vicariat Apostolique du Hou-pé. S. O.


